
La Nation W8banaki fait partie des peuples algon-
quiens présents dans le Nord-Est américain. Sa po-
pulation compte à ce jour plus de 3000 individus,  
localisés majoritairement au Québec et aux États-
Unis. L’ethnonyme W8banaki (le « 8 » se prononce 
comme un « ô » nasal ou un « on ») est le résultat de la 
contraction des mots W8ban (aurore) et Aki (terre) qui, 
mis ensemble, signifie Peuple de l’aurore ou Peuple 
de l’Est. On explique la signification de cet ethnonyme 
par la localisation géographique des W8banakiak (le 
suffixe - ak est la marque du pluriel). Antérieur aux 
frontières étatiques actuelles, le territoire w8banaki, 
le Ndakina, comprend en tout ou en partie le sud du 
Québec, le Maine, le New Hampshire, le Vermont et 
le Massachusetts. À cet effet, Pna8bskategw (fleuve  
Penobscot) et Akigwitegw (rivière Etchemin) forment 
la limite orientale du Ndakina tandis que le fleuve  
Merrimack et la ligne formée par Masesoliantegw  
(rivière Richelieu) et Pitawbagw (lac Champlain) consti-
tuent la limite occidentale du territoire w8banaki.

Le Ndakina est limitrophe aux territoires des  
Nations Wolastoqiyik Wahsipekuk, Penobscot et  
Kanien’kehá:ka. L’occupation du Ndakina de la part 
des W8banakiak est visible et identifiable dans les 
bassins versants qui sillonnent le territoire, ceux-
ci étant des espaces où la Nation a, de tous temps,  
pratiqué diverses activités coutumières. Cette orga-
nisation territoriale a permis l’émergence, il y a 3000 
ans, de groupes régionaux, entre autres dans les  
régions du Maine et du Vermont. En conformité  
avec la pratique de leurs activités coutumières, les 
W8banakiak ont effectué maints déplacements  
saisonniers dans le cours supérieur des bassins 
versants du sud du Québec pour se rendre jusqu’à  
Kchitegw (fleuve Saint-Laurent), passant notamment 
dans les régions des Cantons-de-l’Est, de Brome- 
Missisquoi et de Chaudière-Appalaches. Les  
W8banakiak ont été confrontés aux XVIIe-XVIIIe  
siècles à la colonisation européenne et à la guerre  
des frontières, dans la mesure où le sud et le sud-
ouest du Ndakina tiennent lieu de zone frontalière 
entre les colonies de la Nouvelle-France et de la  
Nouvelle-Angleterre. Cette zone frontalière a instau-
ré un climat prompt au débordement et à la violence, 
si bien que les W8banakiak ont participé à plusieurs 
conflits entre 1675-1763.

Le contexte des guerres coloniales a mené les groupes 
w8banakiak situés à la lisière des colonies françaises 
et anglaises à se déplacer de manière permanente 
dans la partie septentrionale du Ndakina, un espace 
occupé et utilisé par la Nation depuis des généra-
tions, notamment pour la chasse et le commerce. On 
les retrouve d’abord au XVIIe siècle dans les missions  
jésuites de Sillery et de Kik8ntegw (rivière Chaudière). 
Puis, des missions catholiques sédentaires sont fon-
dées au XVIIIe siècle à l’emplacement de campe-
ments w8banakiak déjà existants sur Alsig8ntegw et  
W8linaktegw (rivières Saint-François et Bécancour), 
où l’utilisation et l’occupation traditionnelle du  
Ndakina sont maintenues, et ce, malgré la présence 
et certains gestes posés par les seigneurs, les colons 
et les missionnaires.
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